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Aperçu général 
 

1. Le 14 août 2009, le Hamas a utilisé la force militaire pour dominer le réseau affilié au jihad 

mondial « Jund Ansar Allah » (l'Armée des Partisans d'Allah). Les confrontations dans et 

autour de la mosquée Ibn Taymiyyah à Rafah ont fait au moins 24 victimes parmi les 

Palestiniens et plus de 130 blessés. Plusieurs centaines de Palestiniens suspectés ont été 

appréhendés, dont des jihado-salafistes. Parmi les victimes figuraient le cheik Abd al-Latif 

Musa (une source d'autorité religieuse-idéologique des réseaux jihado-salafistes) et Khaled 

Banath, connu sous le surnom d'Abu Abdallah, "le Syrien" (le commandant militaire de Jund 

Ansar Allah). Pendant les violences, les forces du Hamas n'ont pas hésité à tirer sur la 

mosquée, un symbole islamique nommé en mémoire du cheik al-Islam Ibn Taymiyyah, 

causant d'importants dégâts.1 

 

2. Un mois et demi après le carnage à la mosquée Ibn Taymiyyah, les relations entre le 

Hamas et les jihado-salafistes dans la bande de Gaza se caractérisent comme suit 

: 

i) Le Hamas a adopté une attitude conciliante envers Jund Ansar Allah et 

les autres réseaux (bien qu'il n'ait pas renoncé à ses tentatives d'imposer son 

contrôle aux réseaux jihadistes et aux autres foyers de pouvoir qui essayent de le 

défier). Cette position a été reflétée dans le discours d'Ismail Haniya le 15 septembre, 

au cours duquel il a exprimé l'empressement du Hamas à tirer un trait sur les 

                                                 
1 A ce sujet, voir notre article du 1er septembre 2009 (en anglais) intitulé “Hamas steps up its struggle against the 
global jihadaffiliated networks trying to challenge its control of the Gaza Strip,” à l'adresse http://www.terrorism-
info.org.il/malam_multimedia/English/eng_n/pdf/hamas_e080.pdf.  
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événements récents avec "les frères" à Rafah. Adoptant une attitude conciliante, 

Haniya a suggéré de libérer plusieurs douzaines de salafistes pour la fête de l'Eid al-

Fitr (qui marque le dernier jour du mois du Ramadan). Le 17 septembre, le ministre 

de la Justice de l'administration de facto du Hamas a annoncé que 50 détenus 

sécuritaires seraient libérés (des sources du Hamas ont déclaré qu'il s'agissait des 

membres de Jund Ansar Allah). 

ii) Les réseaux jihado-salafistes poursuivent leurs activités, adoptant une 

attitude discrète pour éviter d'être confrontés aux mesures que le Hamas 

pourrait prendre contre eux. Un membre important de Jund Ansar Allah a déclaré 

à l’agence de presse Reuters, que les membres du réseau étaient entrés dans la 

clandestinité et continuaient leurs activités secrètes pour échapper aux forces de 

sécurité du Hamas (en rasant leurs barbes et abandonnant leur vêtement de style 

afghan). Il a précisé que la force de Jund Ansar Allah n'avait pas été affaiblie et que 

le réseau continuait à attirer non seulement des civils, mais aussi des membres haut 

placés du Hamas. Il a également déclaré que le groupe était opposé au cessez-le-feu 

avec Israël, soulignant que Jund Ansar Allah continuerait ses attaques contre 

Israël et n'hésiterait pas à s'opposer au Hamas si ce dernier tentait d'arrêter ses 

partisans. (Note : Sur le terrain, les jihadistes sont effectivement impliqués dans 

les attaques de la bande de Gaza visant à saper le calme relatif, auquel le Hamas est 

toujours engagé.) 

iii) Le Hamas est le sujet de violentes diatribes des réseaux jihado-

salafistes et des membres affiliés à Al-Qaïda et au jihad mondial. Ces 

derniers ont vivement condamné l'oppression des salafistes et certains d'entre eux 

ont même appelé à venger les victimes des événements et à détruire "l'Etat du 

Hamas" (ou selon les termes d'Al-Qaïda en Irak, "le gang contrôlant Gaza"). Ces 

événements ont apparemment causé un désaccord profond entre Al-Qaïda et le jihad 

mondial d'un côté et le Hamas de l'autre - désaccord qui ne devrait pas se résorber 

dans un futur proche, en dépit de la récente attitude conciliante adoptée par le 

Hamas envers Jund Ansar Allah et les jihado-salafistes dans la bande de Gaza. 

 

 

Attitude conciliante du Hamas envers les réseaux jihado-salafistes 
 

3. Depuis les événements de la mosquée Ibn Taymiyyah, l'attitude du Hamas envers Jund 

Ansar Allah et les autres jihado-salafistes a été conciliante, mais seulement pour des raisons 

tactiques, tandis que d'autre part, le Hamas n'a pas abandonné ses tentatives pour imposer 

son autorité à toutes les organisations politiques dans la bande de Gaza. Le Hamas agit ainsi 

en raison de la popularité des réseaux dans la bande de Gaza, y compris parmi ses membres, 
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et à cause de la critique aiguisée dont il est l'objet de la part des groupes islamiques 

radicaux, particulièrement de ceux affiliés à Al-Qaïda et au jihad mondial. En même temps, le 

Hamas s'efforce de se représenter comme un mouvement fondé sur l'Islam et fidèle au jihad 

pour répondre aux accusations dont il est l'objet depuis les événements de la mosquée Ibn 

Taymiyyah. 

 

4. Cette perspective a été exprimée dans un discours prononcé par Ismail Haniya, le chef de 

l'administration de facto du Hamas, pendant le repas de rupture du jeûne du Ramadan le 15 

septembre. Haniya s'est présenté comme l'élève "des grands prédicateurs et généreux 

éducateurs” des Frères Musulmans. Il s'est vanté de ses activités pour l'Islam, Jérusalem 

et la Palestine conformément "à l'idéologie du jihad du mouvement du Hamas." Il a 

affirmé que depuis que le Hamas a pris le contrôle de la bande de Gaza, il a pris soin de ne 

pas agir contrairement à la loi religieuse musulmane et consulte souvent les sages sur des 

problèmes liés à la loi religieuse (Site Internet du Hamas Palestine-Info, télévision Al-Aqsa, 15 

septembre 2009). Haniya a fait référence aux "divergences d'opinion que nous avons avec 

nos frères dans la ville de Rafah," affirmant qu'il s'agissait de "jeunes frères profondément 

attachés à l'Islam, mais sous l'influence d'une compréhension incorrecte de l'Islam et de notre 

loi – qui ont exécuté des actes d'hérésie, ont fait couler le sang et ont proclamé un Emirat." 

Cependant, a-t-il ajouté, "ce qui est arrivé, est arrivé," et le gouvernement a décidé de libérer 

des douzaines de membres appréhendés après les événements à la mosquée Ibn Taymiyyah 

le 14 août. Il a précisé que leur libération était en geste envers les sages en vue de l'Eid al-

Fitr et afin de "diffuser [l'idée de] concession de l'intérieur" (Site Internet du Hamas 

Palestine-Info, 15 septembre 2009). 

 

5. À la suite du discours, le 17 septembre Muhammad Faraj al-Ghoul, ministre de la 

Justice de l'administration de facto du Hamas, a organisé une conférence de presse au cours 

de laquelle il a annoncé que "le Premier ministre Ismail Haniya a généreusement décidé de 

libérer 120 criminels et 50 détenus sécuritaires pour l'Eid al-Fitr." Une source de 

l'administration du Hamas a précisé que les 50 détenus sécuritaires étaient les membres de 

Jund Ansar Allah, arrêtés après les événements de Rafah (Reuters, Agence France Presse, Al-

Quds, 17 septembre ; Télévision Al-Aqsa, 18 septembre 2009). 
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Détenus libérés par le Hamas pour l'Eid al-Fitr  
(Site Internet du Hamas Palestine-Info, 10 septembre 2009) 

  

Rapports contradictoires sur le sort du membre des jaljalat 

Mahmoud Taleb 

6. On trouve un autre exemple de la politique de réconciliation du Hamas par "l'accord" passé 

entre le Hamas et Mahmoud Taleb, un des chefs des jaljalat2 qui a tenu des propos 

provocants envers le Hamas dans la presse palestinienne et arabe.3 Selon un forum du 

Hamas, Mahmoud Taleb, le commandant des jaljalat dans le camp de réfugiés d'Al-Shati, est 

retourné dans les rangs du Hamas après s'être rendu à la direction des Brigades Izz al-Din al-

Qassam. Il a été "pardonné" et rendu à sa famille et "toutes les divergences d'opinion ont été 

résolues" (Forum PALDF du Hamas, 21 septembre 2009). Cependant, un forum du Fatah a 

annoncé qu'il avait été tué par "des milices du Hamas," qui ont publié de fausses informations 

selon lesquelles il aurait échappé à ses geôliers (Forum Watan du Fatah, 28 septembre 2009). 
 

 

Un commandant de Jund Ansar Allah : les activités jihado-salafistes 
continuent en dépit du coup porté au réseau à la mosquée Ibn 

Taymiyyah  
  

7. Un membre important de Jund Ansar Allah appelé Abu Muhammad al-Maqdisi a été 

interviewé au téléphone par Reuters, conversation arrangée par des salafistes de la bande de 

Gaza. Ci-dessous les principaux points abordés durant l'interview (Reuters, 16 septembre 

2009) : 

i) Les activités continuent, mais secrètement : Le coup subi par Jund Ansar 

Allah à la mosquée Ibn Taymiyyah a forcé ses membres à entrer dans la 

clandestinité, mais il a aussi accru leur motivation. Selon Al-Maqdisi, ils 

                                                 
2 Pour plus de détails sur les jaljalat, voir note de bas de page 1. 
3 Le 11 juillet 2009, Mahmoud Muhammad Taleb a été interviewé par Al-Ayyam (traduit par le Centre 
d'Information sur les Renseignements et le Terrorisme et présenté en annexe au bulletin signalé dans la note de bas 
de page 1.) Le 6 septembre 2009, il a accordé un entretien similaire au journal arabe Al-Sharq Al-Awsat. 
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agissent dans le secret et beaucoup d'entre eux ont rasé leurs barbes et ont 

abandonné leur style afghan pour se soustraire à la surveillance du Hamas. D'après 

lui, Jund Ansar Allah possède des milliers de membres et de partisans [Note : ce 

nombre est probablement exagéré.] Le réseau, a-t-il affirmé, a aussi attiré des 

membres importants du Hamas, qui suivent des cours secrets donnés par des cheiks 

salafistes.   

ii) Arrestation de membres de Jund Ansar Allah : Al-Maqdisi a affirmé que près 

de 500 jihadistes avaient été arrêtés depuis les événements de la mosquée Ibn 

Taymiyyah [Selon le Hamas, le nombre est de 160, dont 50 ont déjà été libérés et 50 

autres doivent l'être pour la fête de l'Eid Al-Fitr.] Il a déclaré que les forces de 

sécurité du Hamas avaient également arrêté leurs parents afin de faire pression sur 

eux. Concernant les affirmations du Hamas selon lesquelles il "ré-instruit" les 

individus arrêtés, la réaction d'Al-Maqdisi a été que même si le Hamas arrête tous les 

membres de Jund Ansar Allah, il ne pourra pas modifier la manière de penser d'un 

seul membre. 

iii) Jund Ansar Allah continuera à agir contre Israël même si le Hamas s'y 

oppose : le Hamas, a-t-il dit, est maintenant considéré comme un ennemi de Jund 

Ansar Allah parce qu'il empêche les attaques du réseau contre Israël. Le groupe n'a 

pas l'intention de s'opposer au Hamas mais il est contre les tentatives du mouvement 

de maintenir un cessez-le-feu avec Israël, et il s'opposera contre quiconque tentera 

de mettre fin aux activités de “résistance” [cf., les attaques terroristes de la bande de 

Gaza] du jihad. (Note : en effet, les salafistes participent aux tentatives des 

réseaux rebelles pour commettre des attaques depuis la bande de Gaza  (tirs de 

roquettes et d'obus de mortier, tirs d'armes légères) et portent ainsi atteinte au 

cessez-le-feu relatif entre les Palestiniens et Israël, auquel le Hamas est toujours 

astreint.) 

iv) Les groupes salafistes dans la bande de Gaza n'ont pas de contacts 

formels avec Al-Qaïda, mais considèrent Ben Laden et son second, Ayman 

al-Zawahiri comme leurs mentors idéologiques. Ils se disent également loyaux 

envers Abu Omar al-Bagdadi, qui est à la tête d'un réseau appelé l'État Islamique en 

Irak.4   

 

                                                 
4 Abu Omar al-Bagdadi est le surnom d'Abu Abdallah al-Rashad al-Bagdadi. Il s'agit de l'héritier d'Abu 
Hamzeh al-Muhajar et de son prédécesseur, Abu Musaab al-Zarqawi, les deux anciens chefs d'Al-Qaïda en Irak qui 
ont été tués. En 2006, il a fondé un réseau appelé "l'État Musulman d'Irak" qui était une sorte d'association de tutelle 
pour des islamiques en Irak affiliés à Al-Qaïda. Bien qu'il n'existe pas en réalité, l'État Musulman d'Irak n'est pas 
entièrement virtuel. Il possède une structure - réelle ou imaginaire - avec des ministres qui fonctionnent comme un 
cabinet gouvernemental. Des rumeurs ont récemment circulé selon lesquelles les Américains auraient tué Abu Omar 
al-Bagdadi, ou qu'il aurait été capturé par l'armée irakienne, mais jusqu'ici elles n'ont pas été corroborées. 
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8. Des éléments jihadistes ont promis d'assouvir leur vengeance contre le Hamas pour les 

incidents qui se sont déroulés à la mosquée Ibn Taymiyyah. Jusqu'ici rien de significatif n'a 

été fait à part des tentatives pour faire exploser des bombes près des installations sécuritaires 

du Hamas, sans aucun résultat réel. Dans la nuit du 29 août 2009, deux bombes ont explosé 

à quelques minutes d'intervalle dans la ville de Gaza. "Des sources sécuritaires" de la bande 

de Gaza ont annoncé que deux autres engins, également déposés près d'installations 

sécuritaires du Hamas, ont été désamorcés. Selon l'évaluation de sources sécuritaires dans la 

bande de Gaza, les attaques sont le fruit du réseau Jund Ansar Allah en riposte à l'oppression 

dont ses membres ont été victimes (Forum PALDF du Hamas, radio BBC en arabe et autres 

sources médiatiques). Le 16 septembre, Abu Muhammad al-Maqdisi a déclaré à Reuters que 

les jihado-salafistes n'étaient pas impliqués dans les explosions. 

 

Al-Qaïda et le jihad mondial critiquent vivement le Hamas 
 

9. Des réseaux et des jihado-salafistes affiliés à Al-Qaïda et au jihad mondial, y compris des 

responsables religieux islamiques salafistes de certains pays arabes, ont vivement critiqué le 

Hamas pour sa répression violente des jihadistes à la mosquée Ibn Taymiyyah. Certains 

d'entre eux ont même appelé à venger leur mort et à détruire "l'Etat du Hamas."  
 

10. Ci-dessous un extrait des déclarations : 

i) Le 5 septembre, Al-Qaïda en Irak a publié un communiqué dénonçant le Hamas 

sur son principal site Internet d'information (Centre Médiatique Al-Fajr). 

L'organisation est revenue sur sa dénonciation "du gang contrôlant Gaza" et son 

assaut sur la mosquée Ibn Taymiyyah. Selon le texte, le fait d'exécuter des salafistes 

est un service rendu aux Croisés [l'Ouest], aux Juifs et aux Arabes infidèles, 

particulièrement au régime [du Président égyptien] Hosni Moubarak. Le communiqué 

a appelé Allah à venger le sang des hommes assassinés ainsi qu’à détruire "l'Etat du 

Hamas", et a demandé aux salafistes de Gaza de ne pas être en pourparlers avec "les 

criminels." 

  

  

  

  

  

  

  

  

 
Titre du communiqué d'Al-Qaïda en Irak condamnant le Hamas  

(Centre médiatique Al-Fajr, 4 septembre 2009) 
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ii) Le cheik égyptien salafiste, Sayid Hussein al-Afani, a déploré la mort du cheik 

Abd al-Latif Musa par le Hamas et le bombardement de la mosquée Ibn Taymiyyah. 

Le 17 août 2009, interviewé par la chaîne Al-Khaleejiah, il a salué le cheik Abd al-Latif 

Musa, affirmant qu'il avait été une personnalité reconnue dans les cercles salafistes 

en Egypte et avait été très respecté. (Cheik Al-Afani a rédigé l'introduction au livre de 

cheik Abd al-Latif Musa sur la doctrine musulmane. Il a également écrit une 

biographie du cheik Ahmed Yassine, le fondateur du Hamas, et a rédigé une poésie 

faisant l'éloge de Nizar Riyyan, un membre de haut rang du Hamas tué pendant 

l'Opération Plomb Durci. 5)  

iii) Le 31 août 2009, le Forum Salafiste du Yémen, une organisation de douzaines 

de personnalités religieuses islamiques, a publié une déclaration critiquant 

sévèrement la façon dont le Hamas a géré la crise et les attaques contre le cheik Abd 

al-Latif Musa ainsi que la mosquée Ibn Taymiyyah. Il a qualifié le comportement du 

Hamas "d'abusé et d'injustifié." Il a également précisé que le Hamas avait offensé les 

sensibilités de leurs frères salafistes, qui sont considérés comme leur « profondeur 

stratégique » dans le monde. 6  

iv) Assad Bayoud al-Tamimi, activiste islamique extrémiste d'origine palestinienne, 

a vivement critiqué le Hamas, déclarant que les actes de cette organisation étaient un 

crime impardonnable et ne pouvaient pas être justifiés. Il a accusé le Hamas de 

croire dans "la démocratie et l'unité nationale avec les ennemis d'Allah" [cf., l'Autorité 

Palestinienne]. Il s'est demandé si le Hamas avait "reçu de l'argent des Chi'ites 

persans pour se battre avec les salafistes de Gaza et détruire la mosquée portant le 

nom de cheik Ibn Taymiyyah, qui représente la doctrine salafiste." 7 

v) Le cheik jordanien salafiste Issam al-Barqawi, surnommé Abu Muhammad al-

Maqdisi, a utilisé son site Internet pour publier une lettre ouverte accusant le Hamas 

d'assassiner des Musulmans (Shabicat Filastin al-I'lamiya, 29 août 2009). 

 

                                                 
5http://mdarik.islamonline.net/servlet/Satellite?c=ArticleA_C&cid=1248188005121&pagename=Islamyoun%2FIYALay
out  
6http://mdarik.islamonline.net/servlet/Satellite?c=ArticleA_C&cid=1251021323143&pagename=Islamyoun%2FIYALay
out    
7 http://www.almitro.com/09/3547.html  


